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LA RESTAURATION DU CARILLON DE 
St MAURICE  

Les caractéristiques du carillon 

 Beaucoup de mirapiciens ignorent sans doute que la Cathédrale St 

Maurice possède un des carillons les plus remarquables de la Région Midi-

Pyr®n®es. En effet il sôagit dôun ensemble de 14 cloches coul®es, sur une 

seule commande, par le fondeur BOLLEE dôOrl®ans. Lôensemble musical 

est chromatique, ce qui signifie quôil permet dôinterpr®ter toutes les 

mélodies. Ce carillon, installé en 1901, est exceptionnel en Midi-Pyrénées 

par sa qualité sonore et par son poids, 7.229 kilos (4.150 kilos pour le 

carillon de Pamiers). Quatre de ces cloches, dont un 

« bourdon » de 2 tonnes, sont équipées pour 

fonctionner « en volée balancée » ce qui leur donne 

une puissance de résonance extraordinaire. 

 Pour supporter le poids de cette masse en 

mouvement et la rendre indépendante de la 

ma­onnerie, le clocher est doubl® dôun ç beffroi » en 

bois qui a la même forme octogonale et qui repose sur 

un support circulaire intérieur en pierre. Ce beffroi est 

compos® dôune ceinture en ch°ne, de 8 trav®es 

extérieures longeant les murs sans les toucher et de 2 

trav®es centrales. Lôensemble a une hauteur de 8,5 

mètres et représente un cubage de 22m3 soit environ 

17.600 kilos. 

 A lôorigine le carillon ®tait ®quip® dôun syst¯me 

de tintement et de fonctionnement manuel. Plus tard, la 

commune d®cida dôinstaller des commandes 

électriques mais équipa seulement  7 cloches avec celle 

attribu®e ¨ lôhorloge. Depuis cet am®nagement, le 

temps et le d®faut dôentretien ont progressivement tout 

d®truit ¨ tel point que lôinstallation ®lectrique devenue 

dangereuse a été partiellement coupée. 

 

Estimation r®elle du co¾t dôune restauration 

 Côest en 1994 quôune premi¯re ®tude de remise en service du 

carillon a été réalisée. Elle a révélé la défaillance du système électrique, la 

n®cessit® dôune restauration compl¯te du syst¯me de tintement, et a conduit 

¨ commander des visites de suivi de lôinstallation. 

 En D®cembre 1999, sollicit® par lôancienne municipalit®, le Conseil 

R®gional a accord® une subvention pour la remise ¨ neuf et lô®quipement 

Le clocher est classé monument 

historique tandis que le beffroi et 

le carillon ne le sont pas 

BEFFROI 



 

 

aux Collectivit®s Territoriales, nô®tait plus en 

mesure de payer et quôil faudrait attendre une 

nouvelle programmation. 

 Malgré cette déconvenue, le Conseil 

Municipal a décidé de faire procéder quand 

même à la restauration du beffroi, en mobilisant 

tous les fonds disponibles avec lôautorisation des 

financeurs. Ces travaux qui ont été réalisés en 

Février et Mars 2005 ont permis, en outre, de 

remettre 3 cloches en service. 

  Il reste maintenant ¨ sôoccuper du carillon 

qui constitue la deuxi¯me partie de lôop®ration. 

Mais ce nôest plus seulement lôaffaire de la 

municipalit®. En effet depuis 1999, lôAssociation 

des Amis de lôOrgue a r®form® ses statuts pour 

inscrire dans ses objectifs lôaction en faveur de la 

restauration du carillon. A ce titre elle a signé, le 

21 septembre 2004, avec la Fondation du 

Patrimoine une convention destinée à recueillir 

les dons privés. 

 Rappelons que la Fondation du 

Patrimoine, reconnue dôutilit® publique par un 

d®cret du 18 avril 1997, organise lô appel aux 

dons privés des particuliers et des entreprises. 

Afin de sauvegarder et mettre en valeur les 

éléments du patrimoine qui ne sont ni classés ni 

inscrits ¨ lôinventaire des monuments historiques. 

Côest le cas de notre carillon qui a re­u  en 2004, 

de la Fondation, la distinction de « Patrimoine 

caractéristique de Midi-Pyrénées » avec un 

chèque à la Commune de 3000 Euros provenant 

de la gestion des PSV (Produits des Successions 

Vacantes). 

 Dans lôincertitude o½ nous sommes sur les 

aides publiques, la charge communale peut être 

allégée par le concours de tous ceux qui veulent 

et qui peuvent participer. 

 Ainsi, le temps nécessaire à la 

clarification du dossier des fonds européens sera 

utilement mis ¨ profit par lôAssociation pour 

organiser la collecte des dons. Grâce à la 

convention passée entre la Fondation du 

Patrimoine, la Commune et lôAssociation, la 

restauration du carillon est un peu devenue 

lôaffaire de tous. 

 

   Le Maire, 

   Jean CAZANAVE 

Page 2 Année 2005,  Numéro 42 

électrique des 14 cloches du carillon. Cette 

subvention de 65.800 F (10.032 Euros) couvrait 

25 % dôune d®pense estim®e ¨ 263.000 F (40.000 

Euros). Mais rien nôa ®t® entrepris vu les 

difficult®s financi¯res du moment et lôimportance 

de la charge restant à la commune. 

 Lorsquôen Novembre 2002 lôactuelle 

municipalité a repris le dossier et ordonné une 

nouvelle expertise, il est apparu que les 

pr®c®dentes investigations nôavaient pas fait 

ressortir toute la gravité de la situation. En effet, 

selon le rapport rendu par les experts, un examen 

plus approfondi de la base du beffroi révèle que : 

« la ceinture  dôassise en bois constitu®e de 

poutres de section 320 x 320 est complètement 

pourrie sur trois faces et en particulier la face 

côté ouest. Les  2 poutres de base des travées 

centrales 320 x 280, assemblées à mi-bois sur la 

ceinture, sont également complètement pourries 

dans les bouts et descendues dôenviron 100 ¨ 150 

mm. Les bases des poteaux dôangles et les 

jambages nôont plus dôassemblages tenons 

mortaises. Lôensemble de la trav®e c¹t® Ouest 

comprenant les poteaux dôangles, poutres 

horizontales, médianes, supérieures et jambage 

est soit pourri soit fissuré ». En cons®quence 

lôensemble du beffroi sôest affaiss® sur les murs  

du clocher en entraînant des vibrations 

importantes de lô®difice lors des sonneries. Par 

précaution il a été décidé de ne plus utiliser les 

cloches sauf celle de lôhorloge. 

A cause de ces travaux supplémentaires le devis 

estimatif dôune remise en ®tat de ç lôensemble 

campanaire » est passé de 40.000 Euros ¨  78.000 

Euros. 

 

La situation actuelle 

 Dès le printemps 2003 la commune a 

présenté, au titre des contrats de Pays, un nouveau 

dossier intitulé « Reconstitution de lôensemble 

campanaire de la Cathédrale de Mirepoix ». 
Dans ce cadre, elle a obtenu une subvention 

supplémentaire de la Région et une aide de 

lôEurope ¨ hauteur de 25%, ce qui porte le total 

des subventions à 43% du devis global.  

Malheureusement si la commune a bien reçu 

notification de lôaide R®gionale le 23 F®vrier 

2004, elle a ®galement ®t® avertie par une lettre du 

Pr®fet en date du 19 Janvier 2004, que lôEtat, 

responsable du versement des fonds Européens 
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ACTIVITE MUNICIPALE  

Réunion de quartier 

 Monsieur le Maire et le Conseil Municipal ont le plaisir dôinviter les habitants des quartiers de 

La Treyte, La Marinade, LôOlivette, La Mestrise, Porte dôAval et Route de Pamiers ¨ une r®union 

dôinformation et de dialogue le 16 juin 2005 ¨ 18h30 ¨ la Mairie sur : 

  - La situation g®n®rale de la commune et les op®rations en cours dôex®cution, 

  - Les réalisations et les projets qui intéressent particulièrement les secteurs de 

     Mirepoix que vous habitez. 

Les opérations de démoustication 

 Comme chaque année, les éclosions de 

moustiques vont reprendre avec les premières 

chaleurs et lôhumidit® du printemps. 

 

La campagne de démoustication a déjà 

commencé. 

 

Á Un 1er passage par vaporisation des lieux 

habituellement infectés, avec traitement en 

barque des plans dôeau a ®t® pratiqu® le 11 mai 

dernier. 

Á Les traitements sont effectués en suivant 

les indications dôune carte pr®cise des endroits 

susceptibles de produire des éclosions. Les 

produits autorisés agissant sur les larves et non 

sur les insectes volants, les traitements sont plus 

préventifs que curatifs. 

Á Échappent au traitement : 

¶ les eaux stagnantes des 

jardins particuliers, 

¶ les plans dôeau des 

communes limitrophes qui, 

jusquô¨ pr®sent, nôont jamais 

démoustiqué. Rappelons que 

la durée de vie des 

moustiques va de 3 semaines 

à 2 mois. 

 

Á Un 2ème passage est pr®vu au d®but de 

lô®t® dans les m°mes conditions. 

ANIMATIONS ET VIE CULTURELLE  
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LIONS CLUB de Mirepoix Pays Cathare 

Exposition de peintures 

Peintres du Sud-Ouest 

Salle des M®tiers dôArt ¨ Mirepoix 

Du 6 au 11 Juin 2005 

Tombola au profit des chiens guides dôaveugles de Toulouse 

Soir®e de Gala avec repas dansant 38 ú 

Salle Paul Dardier à Mirepoix 

Le samedi 11 juin 2005 

Renseignements et r®servations ¨ lôOffice de Tourisme de Mirepoix 

05.61.68.83.76 

Ou au 

05.61.01.84.63 

 Peintres exposants: Mme Mady DE LA GIRAUDIERE, M. Ryton CAZENAVE, Mme Jacqueline BABY, Mme 

Jacqueline BAREILLE DENAT, Mme Nicole BILES, Mme Paule HILLER, M. Martin NUNEZ, Mme Michèle ROQUES, 

Mme Annie ROZY, M. Bob SEREY, Mme Elise SITJA 

 

Sculpteurs exposants: Mme Nicole ESCRIVA, Mme Ghislaine MALONIE 

ArtisõArt 2005 : Un bilan positif 

Durant les 4 jours de 

lôascension, EMMA a organis® ¨ 

Mirepoix la 10ème ®dition de sa 

rencontre des m®tiers dôart. Cette 

ann®e le march® des artisans dôart 

créateurs a été complété par un 

évènement original : le premier 

salon du meuble fou. 

Les visiteurs ont pu admirer 

sous la halle les créations de seize 

artisans de tout genres : ébénisterie, 

béton, carton, plexi, ferronnerie 

dôart. Il sôagissait dôune v®ritable 

rencontre originale autour dôun 

thème novateur que le Président, 

Franck POYETON, aimerait 

associer à la ville de Mirepoix. 

 

Un test prometteur 

 

Cô®tait la premi¯re fois que le public avait la 

possibilité de rencontrer des artisans créateurs de 

mobilier fou et ce fut une réussite. Malgré une 

météo peu clémente, le public a été au rendez-

vous. Lôensemble des artisans est 

repartit satisfait de cette expérience et 

approuve lôid®e de d®velopper ce 

concept de salon dans la cité 

médiévale qui se prête à merveille au 

développement de cette manifestation. 

Lôassociation r®fl®chit d®j¨ ¨ 

lô®volution de sa rencontre et examine 

la possibilité de rendre à nouveau la 

manifestation annuelle. Le thème du 

meuble fou serait alors le moteur de 

ces journ®es o½ lôon pourrait d®couvrir 

des artisans, artistes et designers 

encore peu connus du grand public. 

 

Le Pr®sident et toute lô®quipe de lôassociation 

croient réellement au potentiel de cette 

manifestation. « M°me si lôartisanat dôart conna´t 

des difficultés, la création française subsistera et 

les savoir-faire seront toujours reconnus ». Selon 

Franck POYETON : « tant quôil y aura des fondus 

de créations, il y aura des acheteurs pour ces 

antiquités de demain ». 


